
Le capitaine Chabot. (HI, I, -74.)—Tout c
monde connaît l’épisode de la mort du general Mont­
gomery tué avec ses aides de camp et plusieuis de 
compagnons en essayant d’emporter d’assaut la 
deuxième barrière de Près de-ville dans la nuit du ol 
décembre 1775. Cette barrière était défendue par 
trente Canadiens, huit miliciens et neuf matelots , 
glais. Le capitaine Chabot commandait cette poignee 
de braves. ,, A .Le gouverneur Carleton, dans une depeche,mention­
ne spécialement avec éloge là conduite du capitaine 
Chabot en cette occasion.

Qui était ce capitaine Chabot ?
La question a été posée bien souvent et toujours 

elle est demeurée sans réponse. Nous croyons enfin 
pouvoir identifier ce héros canadien.

Le 11 août 1778, Louis Chabot, capitaine de milice-, 
de Saint-Antoine sur Richelieu, adressait la supph-

Haldimand :

ses

an-

qu suivante au gouverneur ,
A Son Excellence Messire Frederic Haldimand, 

Ecuier, Capitaine Général, Gouverneur en chef dans 
toute la Province de Québec et Territoires en depen­
dants en Amérique, Vice-Amiral d’icelle, General et 
Commandant en chef des Troupes de Sa Majesté en la
dite Province et Frontière, etc. _

u Louis Chabot, un des Capitaines des Milices de la 
Paroisse St-Antoine de la Riviere Le Richelieu,

“ Représente^Très Humblement à Votre Excellence 
u Qu’il s’est entièrement dévoué au Service de Sa 

Majesté depuis l’Invasion des Rebelles eu cette Pro­
vince en qualité de Volontaire Partisan, qu’il a mainte- 
fois exposé sa vie pour le Bien du Gouvernement ainsi 
qu’il peut être vérifié, et qu’il est toujours dispose a 
continuer les bons services autant qu’il dépendra de 
lui d’autant que Votre Excellence jugera à propos.
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